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de sa révision-110; la discussion du trai-
té français-110; les anges et les fous--
110; le programme libéral de 1893 a été,
en grande partie, mis à exécution-110;
cette mise à exécution a été défendue au
cours de deux élections générales--110;
prêt à la défendre encore une fois-110;
en tout cas les libéraux ont eu le cou-
rage de formuler un programme-110;
le chef de l'opposition et la demande de
convention conservatrice-112; comparai-
son entre l'attitude des deux partis-112;
les progrès du service postal-112; l'atti-
tude de M. Borden quant à la question
du subside fédéral pour la Colombie-An-
glaise--114; tentative de corruption-114;
question délicate-114; danger de soule-
ver des rivalités-114; susceptibilité
d'Ontario à l'égard des augmentations
aux autres provinces-114; méthode sui-
vie pour éviter froissements, décision
laissée aux provinces-115; attitude de
M. Borden, cherche en Colombie-Anglai-
se à faire croire à un différend entre le
gouvernement libéral et celui de cette
province-115; la ligne de conduite suivie
à la conférence--115; les exigences de M.
McBride-115; impossibilité de nommer
commission spéciale pour étudier besoins
de la Colombie-Anglaise---116; question
devant être résolue par provinces entre
elles-116; on veut faire croire à difficul-
té entre sir W. Laurier et Colombie-An-
glaise--116; n'a rien fait qui ne fût
agréé par la conférence-116; résolution
passée par conférence-116; différence en-
tre cas de Colombie-Anglaise et de Nou-
velle-Ecosse-117; l'entente relative aux
subventions maintenant payées n'a pas
été conclue par sir Wilfrid Laurier mais
par M. Whitney et autres conservateurs
-1,20; l'acte impérial, jamais le gou-
vernement canadien n'a cherché à faire

figurer dans cet acte que le règlement
était "définitif et permanent"-120; ces
mots sont inclus dans l'annexe qui re-
produit adresse votée par la Chambre-
120; le parlement impérial, corps légis-
latif suprême ne peut pas limiter sa pro-
pre juridiction-120; le gouvernement ca-
nadien n'a pas proposé de bill au parle-
lement impérial-121; comment l'annexe
contenant les termes "définitif et perma-
nant" a été rajoutée à la chambre des
Lords-121; accusation non fondée con-
tre premier ministre à propos de préten-
du marché passé avec l'hon. M. Mercier
-122; s'il y eut pacte, il s'appliquait à
toutes les provinces, il était conclu avec
tous les ministres ayant participé à la
conférence-122; M. Borden et le pont
de Québec-122; dès 1903 M. Borden se
félicitait d'avoir donné son concours au
ministère Laurier pour assurer la cons-
truction du pont de Québec-122; danger
des volte-faces-123; M. Borden et la
corruption électorale-123; pharisaïsme
de M. Borden-123; au point de vue des
invalidations, parti libéral peut mettre
ses comptes en face de ceux des conser-
vateurs-124; les invalidations célèbres
du parti conservateur-124; l'élection
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Foster et l'aventure de John Doe-124;
comparaison avec la conduite de M. Fiel-
ding, ministre des Finances-126; la re-
compense de John Doe-126; la victoire
conservatrice de Colchester-126; la con-
quête de la Hollande par les Hollandais
-126; un peu de mécontentement des me-
sures d'économie prises sur l'I.C.R.-127;
l'opinion publique en Nouvelle-Ecosse,
pas de revirement-127; les vantardises
conservatrices-128; parti d'obstruction-
nistes-128; le G.T.P.-128; se rallient
ensuite aux mesures qu'ils ont combat-
tues-128; le peuple fera la comparaison
-128.

M.W.F. Cockshutt-Approuve reprochefait
par M. Foster au premier ministre d'avoir
négligé discours du trône-128; les facé-
ties du ministre des Finances-128; pas
le moment de badiner-129; chiffres du
commerce pas rassurants-129; compa-
raison importations et exportations-130;
la feuille de balance-130; la question de
la rareté de l'argent traitée à la légère
-131; le Gouvernement est à l'apogée,
bientôt se produira une catastrophe com-
me celle du pont de Québec-131; aucun
gouvernement n'a encore contribué au-
tant à la ruine financière du pays-131;
échéances futures-132; les sans-travail
-132; crise effrayante en prespective-
132; le Gouvernement paie actuellement
mal ses comptes-133; l'impôt a atteint
son maximum-134; le Gouvernement
actuel perçoit $10 par tête, les conserva-
teurs ne percevaient que $5--134; solde
débiteur $120,000,000--134; le tarif nou-
veau a été discuté et modifié dans plus
de 50 articles avant d'être adopté-135;
le Canada est sur la pente de la dégrin-
golade-136; l'extravagance du Gouver-
nement va nous ruiner-136; M. A. Mac-
kenzie et la défense du trésor public-
136; il faudra rendre compte au peuple
aux élections générales-136; le gibet d'A-
man-137; n'est pas membre de l'Associ-
tion des industriels, donc pas président
-137; pas partisan d'un tarif élevé-137;
le Canada pour les Canadiens-137; l'im-
migration à tant par tête-138; les sans-
travail-139; le Grand-Tronc-Pacifique
diminue ses effectifs de construction à
Kenora-189; les soupes populaires-139;
il ne fonctionne pas en ce moment le
quart des industries canadiennes-139;
le ministre des Finances aura plus vite
besoin des banques que celles-ci n'au-
ront besoin de lui-140; les directeurs des
banques ont déjà commencé à carguer la
voilure-140; le Gouvernement n'a pas
encore commencé à réduire la dépense
-141; que va-t-il faire quand il lui fau-
dra emprunter-142; le dénuement des
immigrants, leur danger-142; mesures
à prendre-S142; la prétendue préférence
impériale-14; fausse appellation-lés;
nous donnons tout et nous ne recevons
rien-143; nous devrions imposer les
mêmes droits aux marchandises anglai-
ses qu'aux autres et rembourser les
droits sous forme de contribution à la
défense de l'empire-143; Gouvernement


